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Plus de mille cinq cents 
joueurs dispersés sur 60 ter-

rains entre le Forum Jacques-
Médecin et la Promenade des 
Anglais. Une grande cohue à tra-
vers laquelle les têtes d’affiche 
étaient pourtant facilement re-
pérables hier pour la première 
journée du Riviera Pétanque 
Show. C’était bien simple, il suf-
fisait de suivre les terrains où 
l’assistance était la plus nom-
breuse autour des barrières. 
Les Suchaud, Le Boursicaud, 
Loy ou Foyot ont agité les foules 
et attiré tous les regards des ba-
dauds. Ce qui n’a pas empêché 

de grands cadors comme 
Thierry Grandet ou la famille 
Rocher de tomber. 

Les finalistes de l’an dernier 
passent à la trappe 
Champion du monde en titre 
aux côtés de Suchaud, Lacroix 
et Le Boursicaud, Thierry Gran-
det est sorti dès le 2e tour face 
à la triplette d’Alexio ! Une dé-
faite retentissante qui trouvait 
son écho dans la chute de 
Bruno et Dylan Rocher, associés 
cette année à Jean-Michel Pucci-
nelli. Père et fils faisaient en 
effet équipe l’an passé avec le 

mondialiste, et avaient même 
atteint la finale de l’Europétan-
que 2010 avec brio avant de s’in-
cliner devant le trio de choc 
Quintais-Suchaud-Lacroix. 
Dylan Rocher, qui venait d’être 
enfin sacré champion de France 
senior à Rennes en doublette 
avec Stéphane Robineau, s’est fi-
nalement cassé les dents sur 
Hervé Caillol. Un tireur phocéen 
en pleine bourre après son pre-
mier succès sur ses terres lors 
de la 50e édition de la Mar-
seillaise. 
Moins connue mais très talen-
tueuse, la triplette composée de 

Jean-Charles Dugeny, Jean Fel-
tain et Chris Elfrich s’est, elle, 
arrêtée au tour suivant. 

Les Niçois du DUC Mileï, 
Cortes et Montoro  
toujours en course 
Un 3e tour auquel ont survécu 
les Niçois Pascal Mileï et Simon 
Cortès en s’imposant devant la 
formation de Philipson, tout 
comme le trio de Christophe 
Sarrio s’est débarrassé de la tri-
plette marseillaise de N’Guyen. 
Après une nouvelle victoire au 
tour suivant, ces formations ga-
gnantes seront entre autres re-

jointes aujourd’hui au stade des 
seizièmes de finale par les tri-
plettes Sevilla, Montoro, Hureau, 
Suchaud, Foyot, Le Boursi-
caud... 
Le plateau ne sera pas exclusi-
vement français puisqu’une 
équipe thaïlandaise et deux tri-
plettes malgaches ont égale-
ment traversé les quatre pre-
miers tours avec succès. 
Malgré la disparition de quel-
ques cadors, la compétition pro-
met encore de belles joutes in-
décises aujourd’hui à partir de 
9 heures. 
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Soixante terrains étaient tracés hier du Forum Jacques-Médecin à la Promenade des Anglais.                                                                                                                         (Photos Richard Ray)

« Le rallye-pétanque », 
« la boule la plus 

près du mur », vous savez 
ce que c’est ? En cas de ré-
ponse négative, le Centre 
International d’Enseigne-
ment Pétanque se chargeait 
de vous le faire découvrir 
hier sur le jardin Albert 1er. 
Très bien, mais autant sa-
voir d’abord ce que repré-
sente le CIEP ! 
« C’est un centre de forma-
tion qui travaille en étroite 
relation avec la Fédération 
Internationale de Pétanque, 
et plus précisément la direc-
tion de sa commission tech-
nique, précise son prési-
dent et ancien joueur de 
haut niveau Claude Raluy. 
On a mis en place une véri-
table réflexion méthodologi-
que sur la gestuelle adaptée 
à la discipline, avec une for-
mation sur 3 niveaux dispen-
sée aux joueurs comme aux 
formateurs. C’est également 
un pôle d’échange d’idées 
afin de permettre à la pétan-
que de se développer et d’ob-
tenir la reconnaissance des 

instances sportives. » 
Le CIEP a alors créé divers 
ateliers ouverts aux plus 
petits comme aux plus 
grands, dans lesquels le 
côté ludique occupe une 
place prépondérante. L’ate-
lier de « la boule la plus près 

du mur » consiste ainsi à 
marquer le plus de points 
possibles en s’approchant 
au maximum d’un mur sans 
pour autant le toucher... 
avec des boules d’intérieur ! 
« Ce sont des boules garnies 
de grenaille qui pèsent 

680 g », précise Claude 
Raluy. 
Les sensations sont garan-
ties. 

Le rallye-pétanque joue 
la carte “convivialité” 
Mais quand on veut jouer 
en doublette, le rallye-pé-
tanque s’impose. Un véri-
table circuit de plusieurs 
ateliers vous propose alors 
de marquer toujours un 
max de points en pointant 
puis tirant sur des cibles 
bien définies. « C’est une ani-
mation souvent prisée pour 
les séminaires d’entreprise. 
C’est un moyen de communi-
cation festif et pédagogique. » 
Hier en début de matinée, le 
tournoi VIP a ainsi dépar-
tagé plusieurs représen-
tants des partenaires du 
French Riviera Show. 
Débutant ou joueur con-
firmé, chacun s’est alors 
prêté au jeu pour imiter les 
champions qui garnissaient 
le carré d’honneur et ses 
horizons. 
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Des ateliers ludiques pour débuter

Le rallye-pétanque a animé le tournoi VIP hier dans la 
matinée.

« Il a dû bien 
manger celui-
là » 
D’un spectateur à un 
tireur maladroit après la 
pause déjeuner. 
 
« C’est la folie 
ces chapeaux, on 
ne me parle que 
de ça » 
Par un temps caniculaire, 
le chapeau officiel (ci-
dessous en photo) du 
tournoi a fait des envieux. 
 
« Et ils passent  
où les vélos ? » 
D’un cycliste énervé, hier 
matin, parce que la piste 
cyclable de la Promenade 
des Anglais était occupée 
par les spectateurs devant 
les terrains du bord de 
mer. 

« C’est des bons 
mecs ! Pas trop 
bons aux boules, 
mais l’esprit est 
là ! » 
D’un spectateur un brin 
chambreur. 
 
« La seule boule 
qu’il a tapé c’est 
la sienne, et il 
leur a donné 
trois points ! » 
D’un coéquipier excédé 
par la malchance de son 
partenaire. 
 
« Tu rentres 
là ! » « Je vais 
rentrer chez moi 
ouais ! » 
D’un joueur en grand 
manque de confiance qui 
répond à son partenaire.
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